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HOUSE OF ASSEMBLY,

Tuesday 2d December 1828.

RESoLvED, That the Petition of divers Mariners of the District of Quebec, be referred to a Com.
mittee of five members, to examine the contents thereof and to report theraon with all convenient speed,
with power to send for persons, papers and records.

OaiDERED, That Mr. Laterie'rre, Mr. Christie, Mr. Fortin, Mr. Letourneau and Mr. Borgia, do ;0m-
pose the said Committee.

ORDERED, Thit it be an Instruction to the sUid committee to take into consideration whether it
would not be necessary for the interest of the Naviyation of the River Saint iawrence, for the Benefit of
Commerce and also for the Political Security of this Province, that Pilots should be equally well acquain-
ted with the several Channels or Passages existing along the North and along the South shores, and be-
tween the Shoals, Islauds and Rocks, scattered over the River, beginning at the Harbour of Quebec ;
and whether it woald not be expedient to provide by Legisliative measures that the several Passages
which are unknown to most of our Pilots, should form a part of their knowledge te qualify themselves
for licences for the Harboúr of Quebec and parts liver down.

Friday 5th December 1828.

ORDERED, That thé Petition of Louis lemicux, be referred to the said Committee.

ORDERED, That Mr. Neilson be addèd to the said Committee.

Saturday 131h December 1S23.

ORDERED, That the aforesaid Committee have power te report from time to time.

(Attest) W. B. LINDSAY,
Depy. Clk. House of Assembly.

CHAMBRE D'ASSEiMBLEE,

Mardi, ' décemnbrec 1828.
REsOz, Que la Pétitioù de diteis Navigateurs du District de Québec soit référée à un Comité de

cinq membres pouri en exaininér le contenu et en faire rapport aevc toute la diligence convenable, avec
pouvoir d'envoyer querir personnes, papiers et records.

ORDowNÇe', Que M. Lterri re, ortin, M. Ltourneau et M. Borgia compo.
sent le dit comité.

ORDoNNE'> Qu'il soit une instruction au dit Comité de prendre en considération s'il ne éroit pas
nécessaire pour l'intérât de la nàvigátion di fleuve Saint 1 kîurent, pour l'avantage du commerce, et aussi
pour lalsûreté politique de cette Provinëe, que les:Pilotes connusseût ·éilement bien les difféi'ens.Che.
naux ou Passages qu'il y a, tant au Nord 4u'au Sad, et entre les'Battures, liés et Rochei-s disséminés
dans le Fleuvé, à prendre depuis le Port de Québec; et s'il ne seroit pas expédiënt de pouinoir par q4uel-
sues mesures législativesà ce qué les différens passages incomnus à la plûpart de nos Pilotée, fissent par.
ties de leurs connoissances, pour être licenciés pouret plis bas que le Port de QuébeC.

Vendredi, s décembre 1828.

QOuRoE', Qe la Requête de Louis mieux soit référée au dit Comité.

OaRDONNE, Que Mr. Neison soit jouté au ditComité.,,

Samedi, 13 d&e nbre 1828

Osièoxs', Que le dit Comité ait pouvoir de faire rapport de tems à autre.

(Attesté) - J. A. BOUTHILIÉR,
Asst. Greff. Assée.



REIORT, &c.

HIOU SE (F ASSEIBLY,
Committee Room, Saturday, 61 Deceiber 1S28.

N Comit tee on the Petition of divers Nariners of the District of Quebec, with an instruction to
enquire whether it ivould not he neicessary that Pilots should be acquainted with the several Chan-
nels of the ltiver Saint Lauvrence.

Preseit ail the Members.

Mr. Laterrière called to the Chair.

ilead le ordeï·s of reÇerence.

litad fle PetitÈions refer'il to the Cònmijee.

.ioh Lanibly, Esquire, Harbour-Master, residing at Quebec, appeared and gave ihe following in-
formation :-I am forty-six years old; I an Harbour-Master of Quebec;. the Chart laid before this
('onnmittee is iade entirely !by myself, anfd from muy oiv experieuce; the soundings as there laid down
are correct. I an well acquainted with the South Channel and very slightly with t North Channel.

It niy opiuion aïn acinaiitanc with thN Ntli CliieT é k be od ii' liriefit to Naijti6n in
general; i know of no Channel between Ile aux Coudres, and Seal Shoal which would admit the pas-
sage of large Ships, as far as the North Chanuel; I speak< from my own experience; I gave a written
order or recommendation to certain Inliabitants of Ile aux, Coudres, named Harvey and Dufòur, to
re>airto h e assistance of véssels whibh they xiight see i distress between Ile aux Coudres and Seal

I recollect that those persous brought up to Quebec two or three vessels of about two lundred tons,
and drawing nind feéet ater, but tdô.ndt know thi-ough wîhat Channel they conducted them. To explore
the passage from the. lower part of the Ie d' Orléans as far. as Malbaie by the. North, and to e:plore a
Chanielbetweeir the South of I/e aux Coudres'and thô Sedi Shoaland'dawup a good hydrogra-
phialChart of the plac'would ocupy the tine of two able perdns~duriùi' fouryears or thereabouts.

I cannot say what the expence would be.
I know.that the Plates alone of my Charts, cost one hundred and forty.-Guineas,,
I have been the Exaiiner of Pilots ab-1tfifteeniyéârs ; I only examne them resp'e2t Èe South

Channel.

Laurent ,Tremblay, attended the Cdnmi tte, and s ldvi. t fowha s ayars
old; I ama3ràanëhPilot fo tie Channeluséd by the En li'1<t1ûit >i.. to say,' thI guoth Chanel.
Wlren Iwas exanìncd, I wasnot exarÍined respcctg thc Noik1'Çianiniel; I amn tçquamted ilthe
Cinnel betw'een the NôrthShore and li aux,Coudre anl lSeal f$wal. In ny 9piOis, it is not
requisite'for the greater bendtfit of'nav:iiion'that pilds."shöÿd b egqally well açqui.te4 hththe
:Norfl aud South Chdiinels; it somtiiies happens thïat.V ääÍs issmo the Traverse,go .h,nIdle
Bank North of SliSaa, aùd being unauaihtit h \iith'Nore Clianlthey are obliged tôf casi
anchor until they can return to enter the Traverse from the South; I consider a vessel at anchor to the
North of Séal' Shoal as being exp'e d to great danger in heavy gales from the north-east.

Pierre Bonneau, w c alled nd sail:-I am'aliôif thirtý-twýo yýaiù oldï i u a -licensd Pilot;
there is a passage between the South Shore.of ,theIle aux Coudres :md Sealfhoaw4ich larg,e vessels
may ascend at high tide; the bottom of the'Channel'isý saÿiif;óui; ve'ita- féw stonesar-e scattered; it
imust be well known to proceed that way; few Pilots are acquainted'with it, and seven vessels having
run foul of each other n- a fog -sean years ago last spring, the Inhabitants of le aux Coudres
conducted therm to Quebec, by the North; two of them rau a ground, and if the weather had been-
worse, and a cain lmad not came on, theyýwould have been shipwrYecked. 2



RAPPORT &c.

CHAMBRE D'ASSEMBLEE,
Chambre de Comité, Samedi, 6 Décembre 1828.

E N Comité sur la Pétition de divers Navi ateurs du District de Québec, avec une instruction de s'en-
quérir s'il ne seroit pas nécessaire que les Pilotes connussent les divers Chenaux de la Rivière Saint
Laurent.

P'ésens tous les menibres.

Mr. Later'ire appelé à la Chaire.

Lu l'ordre de référence.

Lu les Requêtes renvoyées à ce Comité.

John Lambly, Ecuycr, Maître du Hâvre, résiaent à Québec, a paru et a donné l'information su.
vånte:-Je suis âgé de cinquante-six ans; je suis Maître du Hâvre de Québec. La Carte présentée à ce
Comité est fàite en entier par moi, et d'après -ma propre expérience; les jets de sondes qui y sont tracés
sont corrects. Je connois bien le Chenal du Sud, mais j'ai une bien foible idée de celui du Nord.

Dans mon opinion la connoissance du chenal du nord ne peut être d'aucun avantage à la navigation
en général. Je ne connois pas de chenal entre l'Ile aux Coudres et la Batture aux Loups-marins qu puis-
sent permettre le passage de gros bâtimens jusqu'au chenal du nord, et cela d'après mon expérience. J'ai
donné ordre ou recommandation par écrit à quelques habitans de l'Re aux Coudres, nommés Harvey et
Dufour, de se rendre àu secours des vaisseaux'qu'ils appercevroient en détresse entre l'Be aux Coudres
et la Batture aux Loups-marins.

Je me rappelle, que -cés. habitans ont amené à Québec deux ou trois vaisseaux d'environ deux
cens tonneaux, et tirant environ neuf pieds d'eau, niais je ne sais pas par quel chenal ils les ont fait
passer. Pour explorer le passage depuis le bas de.lIle d'Orléans jusqu'à la Malbale par le nord, et ex-
plorer un chenal entre le sud de l'Ile aux Coudreà, et la Batture aux Loups-marins, et en dresser une
bonne carte maritime,. il faudroit employer deux personnes habiles pendant environ quatre ans.

Je ne pourrois dire combien cela coûteroit.
Je sais que les planches seules de mes cartes ont couté cent quarante guinées.
Je suis l'Examinatear des Pilotes depuis environ quinze ans; je ne les examine que sur le end

du sud.

Laureni Tremblay, a paru devant le Comité,. et a dit ce qui suit^:-Je suis âgé de quarante-deic
ans. Je suis Pilote. branché pour le chenal des anglois, 'est" 'd elé elieial du sud. Lorsqu'ön .m'a
examiné, .l'où ne m'a pas examiné sur le. chenal du nord; je né connois pas le chenal ent·e le sud et l'le
aux Coudres et la Batture aux. Loups-marins; suivant mon opinion :l n'est pas nédessaire poi- le plus
grand avantage de la navigation qüè les Pilotes connoissent le chenal dii nord ét elui du sud égale-
ment; il arrive quelquefois que des bâtimens manquant la timvérsé s'e trouve 'ur le banc du miliei au nord
de la Batture aux Loups-marins, et par défaut de ýconoissan'ce d'un chenal par lë nord, ils sont obligés de
jeter l'ancre jusqu'à ce qu'ils leurs soit possible de revenir prendre la traverse par le sud. Je considère qu'un
bâtiment mouillé d'un gros vent:de nord-est au nord de la Bätture au.x Loups-mar'is, est exposé a de
grands dangers.

Pierre Bonneau, a été appelé et à dit:-Jë sais é né de tfette-deux ans; je sui Vilote licencié .il
y a un passage entre le sud de l'1e aux Coudres et la iatture aux Loups-marins, pa -lequel de gros vais-
seaux peuvent passer à marée haute; le fond de ce pass'ge 'est de sable et y a quelques cailloux
écartés: il faut bien le connoître por y passeri; peu de Pilôtes le connoissent, et sept vaisseaux s'y
sont trouvés engagés par la brume, il, y. aura deux ans ce' printems, "et cêsont les habitans de l'Ile aux
Coudres gui les ont conduit à Québec yar le nord: Ces vaisseaux avoient chacun leur Pilote; il yn eut
cinq qui echouèrent, et sile teins eut eté plus miuvais et ne se fut mis 'aùicaline, ils auroient été naufraés.

BLe



(6)

REPORT AND EVIDENCE ON THE CIIANNELS OF THE ST. LAWRENCE, &c.

The Pilots told tre that it was fortunate for them that the weather hai moderatei; among the Ship.
wrociks which have oceusred in that passage, I recollect tiat of a large vessel conducted by one Godebout,
seven years ago ; that Shipwreck wouild not have takens place iad ho been acquainsted iith tiat passage,
and everv Pilot ousght to be acgaiuted vith it, as notwithsading their skill they may get into it; the
North Clannel whicih I am wiell acqusainted with is deeper thani the Southi Channl, ·and the Traverse
opposite Cap Touriente is a .safe onie, sulicient for the passage of the 1asrgest vessels; from Cap Mail-
lard to Cap Tourmesnte, tie anch!oragi!e are very gooï; that called la Prairie at the Ile aux Coudres
is the best betiveen Bic and Quebec. A vessel nay be hluded up there to be careensel ; I iave done so
my self; tie Brig Heni, whicli %is c:ast ashore oa Ile Rouge, and had s mstained much injury was con-
ducte'd uniUr my direction to the Ile aux Coudres to be careened, and the sole reason of ler being, con-
voyed to Quebec for that purspose svas the wanst of workmssen at Ile aux Coudres; a vessei sustaining
damage on escending migit be rejeired ait le aux Cendres and pursue ier voyage, whereas if obliged
to go back to Quebec, she vould be forced to winter therc; vessels whsich do nsot sail initil late in the
anitamnsssi ma.ke much better passa;es by the North Channel, for by that course they avoid the ice which
collects in larger quintities in the Sosuti Channel; and were I frce to choose for yseif, between thos
two Ciansnels, iaving a vessel to conduct in the autumns, I shotuld prefer the North Channsel; from the
Brandy Pots to Crane Mland there is io securer fHarbour, siiltered against strong winds, than La 1rairie
at Ile aux oudres, and ail Pilots oughut to knowis it.

Lieutenant Colonel Bouchette, was callri in and stated :-My Map ofLower.-anara, %vas cons-
truscted and conmpileil chiefly from plans and actual ssrveys of various parts of the Province, of record in
my oftice, and also from partial surveys and observations of my owns; tiat part of My Map emlibracing
the Saint L wrence frosm Quebec to Bic, vas attentively comnpiled fron tihe Most recent snrveys pre-
vious to one thosusamt eiglt hundred and fourteen, and the sounisditn.s iwere laid down chieliy up;on the
information of Captain Lamlubl and of sonme of the oldest Pilots in the River, as wiell as tihe Shoals and
geieral course of the Channel'; it vas after tlhat, thsat I 1had as opportunisity of ascending and descending
tie River witls a view of ascertaining whether tie bearins, courses and souindings of my Map were
correct, and it was on my deending the River on board of His Majesty Ship Ajax, that I took the
views of the severat Ilead Lands and Islands exhibited otn my Map; their bearingýs fromt the several parts
of the Ciaissels, asd more imediately in the Traverse, to which. I added tie sondings that were
taken in descending the River; ail whsich convinced me of the general correctness of that part of my
Map in reference to the South Channel, sbut I hal not an opportanity of verifying any part of it which[s
related to the North Channel. Col. Bouchette farther adds that fron observations of the North Channel,
made in the susnmer one thousand eight hundred and twensty-seven, he is of opinion that this Channel
is not only practicable, .but of the greatest service to the Navigation of that part of se River, and this
opinion of his agrees perfectly withs that of Captain Ba.field of the Royal Navv; I perfectly know
tiese two Ciannsolsasexhibited in my Map; the South 1 am more part.ularly asquainted with, and au
to the North, I never passed througli it, aud the information convt':;ed in my Map of the Channel is from
former Maps of that part as relates to the sondings, but act'or surveys as relates to the configuratio~
of the Land; I have frequently tlousglsfit singular that sisch a Channel apparently free from inpediments,
comuparajtively speakinig with those, found in tie South Channel, should lot be better knowun, and finally
more or less practised. I cannot accunt. for this Channel being abandoned and neglected after it bad
been practised by the Frenich, previos to one thousand seven hundred and fifty-nine, and at that period
also adopted by the British Fleet. I am fully of opinion that a perfect knowledge acquired of that Chan-
nel ivould snot only be of a great utility for the purpose of navigation, but nus-ght carry with it results
which might prove of the highest importance to the Conmercial Community and to the Country at
large; I cannot say why the Authorities do not examine Pilots relative to that Channel, but am fully
aware of the importance it would be to.uavigation, that the Pilots of the River should be e'xamined in
respect to a perfect knowledge of both these Chasnels.

Q. What imeans would yo advice for imparting to tise Pilots accurate knowledge, of those Passages
in the readiest mainer ?

A. By a coriect nautical Survey of that part of the River, and by the, Pilots being acquainted with
that Channel, and being only enititled to the Licences as Pilots, after having undergone .an examination
as to their perfoct knowledge of both those.Chanuels.

Q. Do von knosw the M.îritime Chart of Mr. John Lambly, and do you think it accurate ?
A. I do-and as far as relates to the soundings, bearings, position of Shoals, and general course

ofthe South Channel, I beliere it to be correct-but not as to the configuration of the Land on both sides
of the Saint Lawrence, and shape of the [siais. Considering the dist.sce between the extremity of tho
Isand of Or/eans to Malbaie, the. extremne Brea Ith of the River Sa&nt L wvrence, the necessity of laying
dows wsith m itheasicid precisioa, the positious tii Sh oî, Islasi¿ Rýefs of Rocks course o the
Channel, Dcpth of Water, and in, ftat al that cia tensl to costruct a correct Map of that part of the
River for n:itical purposes, I shoiuld conceive th.at three haalred and fifty Poands, would cover the ex-
pence of such a Survey, comprising tiree Copies of the Report, Plan and Field Notes ; and altbough the
South Channel wousld not be the oiject of the Survey,: yet the position of most of the Islands woud have
to be taken and miustely ascertain'ed in the course of the actual Survey, the more so firom the Compara-
tive exhibit you wish to have of the soundings in both Chanuels, and of the consequent observations and
remarks which mnst accompany so important a Report in relation to the propriety of adopting the one
Channel in preference to the other or of using both.

Thursda.,



(7)
RAPPORT ET TEMOIGNAGE SUR LES CANAUX DU ST. LAURENT.

'Ls Pilotes eux-mimes m'ont dit qu'ils avoient été heureux que le tems se fut modéré. Entre autres
mnaufrages qui ont eu lieu dans ce passage, je me rappèle celui d'un gros bâtiment conduit par un rommé
Godebout, il y a sept ans; ce naufrage n'auroit pas eu lieu s'il l'eut connu, et tous les Pilotes devroient

'le connoître, car malgré leur habileté ils peuvent s'y trouver engagés. Le chenal du nord, queje connois
bien, est plus profond que celui du sud; la traverse vis-à-vis du Cap Tourmente y e4.4 sûre et peut per-
mettre le passagre des plus gros vaisseaux. Doouis le Cap Maillard au op Tourmente, les mouillages sont
bien bons; celui. qu'ou appele la Prairie à l'le aux (oudres, est le meilleur depuis le Bic jusqu'à Québec;
on peut y échouer un bâtiment pour le faire radouber; je l'ai fait moi-mème. Le brick Hien, qui étoit
.échoué sur l'Ile Rouge, et avoit"eiiduré beaucoup de dommages, est'ienu sous ma direction à Ple aux
Coudras pour sa faire radouber, et ce n'a' été que faute d'ouvriers pour le faire, ,qu'il a été obligé de
remonterjusqu'à Québec; un vaisseau qui sonifriroit quelques dommages en descendant pourroit se faire
tréparer à lI'le aux Coudres et continuer son voyage, au lieu que s'il etoit obligé de remonter à Québec,
til seroit forcé d'y hiverner. 'Les bâtimens qui ne partent que tard dans l'automne ont bien plus d'avan-
tages à passer'par le nord, car ils n'y rencontrent pas les glaces qui se ramassent bien plus dáns le chenal
,du sud; et moi-même, si l'automne j'étois libre de prendre l'un on l'autre chenal lorsque j'ai un'bûtiment
û conduire, .je préférerois celui du nord. Depuis le Po!-d-l'Eau-de-vie .usqu'à l'le aux Grus il n'y a
de bon havre contre les gros vents que.la Prairie à l'Ile:aux Coudres, et tOus les Pilotes devroient le

sconnoître.

LeLieutenant-Colonel Bouchette, a été appelé et' dit:--Ma Carte du Bas-canada a été prépatée,
dressée et compilée en grande,partie d'après des plans, visites et mesurages effectitf, qui se trouveit de
record dans mon Bureau, ainsi que de rues propres observations, visites et mesurages partiels. Cette
partie de ma carte qui comprend le Saint f.aurent, depuis Québec jusqu'au Bic, est une compilation faite
et dressée avec' soin et attention, d'après les plans les plus récens, et ce avant mil huit cent quatoze.
Les soudes ont été prises et marquées en grande partie sur Pinformation daCapitaine Lambl , et de
quelques-uns des plus anciens Pilotes de la Rivière ; aussi les battures et les diverses di.ections du chenal.
.£e n'est qu'après avoir reçu et pris ces informations 'que j'ai eu occasion de monter et redescendre le
leuve afin de m'assurer si ces gisemens, directions et sondes, tels que posés sur ma carte étoient corrects,
et c'est en descendant le fleuve à bord du vaisseau de Sa Majesté l'Ajax, que j'ai pris lës vues des divers
caps et îles ainsi que démontrés par ma carte : aussi les positions en suivant les diverses routes des che-
naux et plus particulièrement celle de la traverse, ce qui joint aux' sondes prises en descendant le fleuve
m'a finalement convaincu que cette partie de ma carte étoit parfaitement correcte, en autant qu'elle a rap-
port au chenal du sud ; 'maisje n'ai pas eu occasion de pouvoir 'dérifier aucune partie du chenal du nord.
Je sais parfaitement bien qu'il existe deux chenaux tels que démontrés par lia carte. 'Je connois bien le
~chenal du sud, mais je n'ai pas passé par celui du nord, et l'information donliée par nia cdrte de ce.
chenal n'est fondée,, surtout par rapport aux sondes, que sur d'auciennes cartes, mais la configuration des
terres est prise d'après des plans effectifs.

J'ai plusieurs fois trouvé surprenant qu'un semblable chenalqui.end apparence n'offre ancun obstacle ou
danger, comparé avec ceux que l'on rencontre en suivant le chenal' du sud,. ne soit pas mieux 'connu et
ne soit pas plus fréquenté.

Je ue ais concevoir pourquoi il -a été abandonné et entièrement négligé, après avoir été fréquenté et
suivi pe: les Français avant mil sept cent quarante-neuf, et à ce même periode par la flotte:Angloiee. Je
suis vraiment d'opinion qu'une connoissance parfaite de ce chenal seroit non seulement de grande utilité à
l'amélioration dela navigation, mais qu'il en-résulteroit de grands avantages à da branche commerciale'et
au pays en général.

Je ne puis dire pourquoi on n'examine pas les pilotes'relativementau chenal du nord ; je suis cependaint
convaincu qu'il seroit de la plus grande importance pour la navigation qu'ils fussent examinés sur la con-
nuoissance parfaite des deux chenaux.

Q. Quels moyens aviseriez-vous pour que les pilotes coùnussent avec>êertitude et fussent le pluspromp-
tement au fait de ces passages ?. '

R. Par le moyen d'une carte maritime correcte de cette partie de la rivière, en obligeant les pilotes à en
prendre connoissance, et en ne leur accordant leur licence que:lorsqu'ils auroienYété examinés sur la cou-
aoissance des deux, chenaux.,' '

Q. Connoissez-vous la carte maritime -de Mr. John i.ambliy, etIa croyez-vous correcte?
R. Je la connois, et en autant qu'elle a rapport aux sondes, battures et diverses directions du chenal du

.sud,.je la crois correcte,' mais quant à la configuration des terres des -deux côtés d 'fleuve Saint Laurent,
-et à celle des îles, je ne la:crois pas correcte.

J'ai lieu de croire que prenant en coisidération la distance entre la partie basse de Pile-d' Orlans et la
AÀalbaie, l'extrême largeur du fleuve &int : aurent, 'la nécessité de fixer avec précision et d'après des dé-
,monstrations mathématiques la position des gcrèves, îles, chaînes de roches, la diretion du chel la pro-
fondeur des eaux, et-enijnmot tout ce qui peut tendre à préparer et dresser une carte correcte de cette
partie du fleuve qui arappoft à:des objets maritimes, une so.ume de trois cent cinquante,louis, seroit sufli-
sante et couvriroit les frais d'une semblable'visite, y comprises trois copies de rapports, plans et notes ; et
quoique la visite en question nWent aucun rapport avec le chenal du sud, néanmoins il devieidroit'néces-
aire de se procurer, dans le cours de cette visite, une connoissance parfaite de 'présque toutés les iles, sur-

tout d'après la démonstration comparative qu'on. pourroit obtenir de sondes Ide c"s deux divers chenaux,
et des observations et remarques qui doivent venir au soutien d'un 'rapport aussi important, et qui fnale-
mènt doit décid.er lequel de préférence à;iautre lon doit adopter,' ou l'eon doit faire usage:de.' deux.

Jeudi,
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Thursday 1 th J)ecemiber 8ý?S.

PRESENT :-Messrs. Laterrière, Fortin et Christie.

Mr. Laterrière in the Chair.

François Cloutier, of the Parishof Sainte Anne, Inn-keper, exanined and. answers ; I know the
Channel between the Côte de Beaupré, and the Island of ,Orleans; I believe some benefit would result
from its being better known to the Pilots, particularly with respect to the Ice in the Autumn ; I know of
no other reason why it should not be generally frequented, than that it is comparatively narrow in some
places, and that there are shoals .which cross each other; A little boelow the upper. end of the Island of
Orleans; there is a sand Bank which runs about half a league from .Beaupré, leaving only a Channel of
about fifteen acres wide ;.. There is another Shoal which runs froi the Island of Orleans, and stretches
about halfa league immediately bellowr the River Montnorenci; These two. Shoals cross each other
abòut twelve.or iiiticn Acres ; atthe end of this Shoal which is generally called the Batture-da Pavillón,
the Channel is only about five Acres wide, for the space of abont ten or twelve Acres; Thence the
Channel is pretty regular as far as the Islets du Chateau Riché; These Islets divide the Channel into
two ; that on the North is almost impassable, that on the South is good and is about twelve Acies wide;
the least depth of water when the tide is ont is about five fathoms.

The Sainte Famille Shoal stretches about a quarter of a league fromi the shore; whence:the Channel
is good-as far down as the Church of Sainte Anne, where there is a shôal which rins about thirty-six ar-
pents, leaving also a good chaunel on the north ; thence as far as the river Ste. Anne, there is only about
five fathoms of water, and afterwards below the lower end of the Isla.ad, the currents form a sand Bank
which stretches about a league and a quarter, leaving in the North Chaunel about six or eight fathoms of
.water; This Channel can only.be occasionally used, for in some parts it is so narrow that it would be
impossible to tack a ship in it :-Last Spr.ing I took up a Ship drawing lifteen féet water by this Channel,
and having a leading wind, I experienced no difficulty ; the Anchorage is every where good.

Ienry Bayfiield, Esquire, Commander in, His Majesty's Navy, emuployed.surveying the Saint Law-
rence, appeared and answered as follows.

Q. What is your iaïne and whatrank do you hol in his Majesty's Service?
A. My name is 1Ienry W. Bayfield, and I hold thw Rank of Commander in His Majesty's Navy.
Q. Are you not commissioned by the Navy Board of England, to sound and explore al the naviga-

ble part of the River Saint Lawrence, and to make an Hydrographical Chart thereof ?
A. I amn employed by the Lords Commissioners of the Ad uiralty to survey the River Saint Lawrenct,

from Montreal to the Island of.4nticosti, and to construct such Charts and Plans of the said River, as I
May judge ne-cessary for the purposes of shewing the varions'dangers of the navigation, &c;

Q. Have you not ithlie course of last Summer sounded and made a Chart -of. that part of the said
River, and of the different Channels between the Islands and Shoals (Battures) lying between the port
of Quebec and Goose sland? . . . .

A. I have during last Sumner surveyed and sounded that part of the River which is included bet-
:ween the City of Quebec and l'Isle aux Coudres-I have examined all the Shoals and Channelsin thit
part, with the aid ofmy assistant officers, and I have also visited many other parts of the River.

Q. Willydu informthe C6Éimittee,.whetheryour observations tend to cônfirm the opinion that the
Channel ontheNorth side of the River, from the lower end of the Island of Orleans, to the lie au. cou-
dres, would be pieferable to that now used, and that it would tend to the improvement of th navigation of
tlie River,: if all Pilots were.by Law bound to know and become acquainted with thesaid North Clannel?

A. The North and South Channels of the Saint Lawrence, in the part above mentioued,, and alluded
to in this question, have eaci their advantages and disadvantages. ,The principal advantage which the
South Channel possesses is that thé Tides are not strong.as in the North Channel, excepting in and near
the Traverse, so that a vessel cau anchorimmediately wherever she may happen to-be (excepting in'the
Traverse) in the event of a calm o' change of tiderendering that méasure necessary. But there is not so
great a diffrencebetween the t*w Channels in this respect, as has be generally supposed; for vessels,
may alsoanchor in most parts of the North Channel, and the Tides are in a few parts of it stronger than n
some parts of the South Channel near the Traverse, where vessels frequently anchor to -wait for a change
ofTide'; The South Channel possesses a valuable anchorage at Crane Island ; Its disadvantages are the
dangerous pass of the T:averse, ana the Shoalness of the Water, to the Southwardof Beaujeus-Bank off
Crane Island-; lere a large Ship couldnot pass at certain times of tlietide-ITam aware that there is a
deeper Channel between this Shoal and Crane Island, but it Us too narrow fora veesel to beat thrugh.
The Avignon iopk to the Southward of the Stone Pillar, is very dangerous to a vessel'beating in a dark
night. The advantages of tlie North Channel are as follows :-Its entrance between L'Ile aux -Coudres,
and the main land is not nearly.so dangerous asthe Traverse, and there is goodRoadsted at Laprairie, on
the North side, of L'Ile'aux Coudres,a at its~commencement, wbere a vessel may safely ridei.n all winds.
There.is also good shelter fr6i the North-east gales to the Westward of the tsland ; This Channel is
pe;fectly straight, requiring no change of. course and ëntirely free -from detached Shoals all the way
from ille aux Coudret the old Traverse off Cap. Tourmente; this .ol Traverse ,-pases .between
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Jeudi, 11 Décembre 1528.
PRESENS:-Messrs. Laterrière, Fortin et Christie,

Mr. Laterrière au Fauteuil.
François (loutier, de la Paroisse Ste. Anne, aubergiste, ayant été examiné, répond; Je connois le

canal entre la Côte-de-Beaupré, et l'Ie-d'Orléans. Je crois que si les Pilotes le connoissoient, il en résul-
teroit beaucoup d'ava.ntage, surtout par rapport à la glace pendantl'Aùtomne. Je ne vois, à ce. qu'il ne.
soit pas généralement fréquenté, d'autre raison que le peu de largeur qu'il a en quelques endroits, et qu'il
s'y trouve des basses qui se croisent. Un peu au dessous de l'extréimté supérieure de l'Ile d' Orléans, il
y a un banc de sable qui court environ une demi-lieue de Beauport, et qui ne laisse qu'un canal d'environ
quinze acres de large. Il y a une autre basse qui court de l'île d' Orleans, et qui avance environ une
demi-lieue immédiatement au dessous de la Rivière Milontmorenci. En cet endroit les deux basses se croi-
sent d'environ douze à quinze acres. A P'extréniité de ce dernier banc, appelé communément la Batture
aux Pavillon, le canal n'a qu'environ cinq acres de largeur, dans l'étendue' d'environ dix à douze acres
De là jusqu'aux Ilets au Chateau-Bicher, le canal est assez régulier; ces Ïlots divisent le canal en deux,
celui du nord est presque innavigable, celui du sud est bon, et est d'environ douze acres de large, et la
'ioindre profondeur de l'eau, à marée basse, est d'environ cinq brasses.

La batture de la Ste. Famille s'étend environ à un quart de lieue du rivage, et à cet endroit le canial
est bon jusqu'à l'église de Ste. Anne, où il se trouve une basse qui court environ trente six arpens, lais-
sant aussi au nord un bon canal; à aller jusqu'à la rivière Ste. Anne, il n'y a qu'environ cinq brasses
d'eau et ensuite le courant forme-au dessous de l'extrémité inférieure de l'Isle, un banc de sable qui

ds'avance environ une lieue et un quart, laissant dans le canal du nord environ six à huit brasses d'eau. On
ne peut se servir du canal que par occasion, car en quelques endroits il est si resserré, qu'il seroit impos-
sible aux vaisseaux d'y avoir leur évitée. Le printems dernier j'ai monté par ce canal un.vaisseau qui tiroit
-quinze pieds d'eau, et ayant vent en poupe je ne rencontrai aucune difficulté. Le mouillage y est bon
partout.

Hen1g Wm. Bayßeld, Ecuyer, Cbmmandant dans la Marine de Sa Majesté, et quia été employé à l'ex.
ploration da Saint Laurent, comparut et répondit comme suit:

Q. Quel estvotré nom, et quel rang tenez-vous dans le service de Sa Majesté ?
R. Je me nomme Henry Wyn. Bayfield, et*je tiens le grade de Commandant dans la Marine de

Sa Majesté.
Q. Le Bureau de la Marine ne vous a t-il pas commis pour sonder et explorer tous les endroits navi-

gables du fleuve Saint Laurent, et pour en faire une Carte hydrographique?
R. Je suis employé par les Lords Commissaires de l'Amirauté à explorer le fleuve SaintLaurent,

depuis Montréal jusqu'à l'Ile d'Aiticosti, et de dresser telles cartes ét tels plans du dit fleuve que je pour-
rai juger nécessaires, pour montrer les divers dangers de la navigation.

t. N'avez-vous pas dans liaeours del'été dernier sondé la partie didit fleuve et les différens canaux
qni se trouvent entre les Isles et les battures sitùées entre le port de Québec et lle aux Oies, et n en avez-
vous pas dressé une carte ?

R. J'ai exploiré et sndé pendatt l'été dei ie· cetteartie du fleuve <ui.se.trove comprise entre
Québec et PIsle an Coudres. J'ai examiné toùtes les basses, tous les: canaux qui sont en ces endroits,

Savec l'aide des officiers qui m'assistdient, et j'aiaussi visité plusieurs autres parties du fleuve.
Q. Voudriëz-vous informer le Còmité si vos iiforinations et les'observations que vousavez fuites teu-

dent à confirmer l'opinion de ceux qui prétendent que le, nord, depuis l'extrémité iaférieure de Plle
d' Orlans à alleijusqu'àPIsle 'x'o Cidres,, est préférable'à celui par- oùl'on passe.aujourd'hui.et qu'il
tendroit à l'amélioration de la navigation du fleuve d'obliger tous les Pilotes à,ëonnoître le canal:dyunord?

R. Le canal dît nord, aussi bien que celui du sud, a dans la partie en questibù, ies avantages et ses désa-
vantages. Le principal avantage que le canal du 'sud ait sur celui du-nord, c'est que-les-marées n'y sont
pas aussi fortes, excepté dans la ti-aversè et aîprèsde sorteqù'eícçtéEendIoit de la traverse les vaisseaux
p)euvent toujoui's noniller pa'ouf o.ilà se tiouvânt, si éla devient nélessaire par le calme à par le chan-
genient de la marée. Mais iln'y a pa,èntre les deux canau±,. autant'de 'différence,à cetégard, p urles
vaisseaux, qu'on l'agénéialement suppoËé, car ils peuvent aussi jeterl'ancre presque partoutdans le canal
du nord, et les marées y sont enquelque's endroits plus fortes qu'en ceitainespartres du canal:,dusud près
dle la traverse, où les vaissea-ux nonillètít gériemt eii attendant'le hangéient de la marée. Le canal-
du sud contient un mouillage excellent à ' Ile aux Grues . Les désavantages qu'il:a sont lepassage gé-
l'eux de la traversé etle peu depifondeuf de l'eau au suid du bans dé Beajeila hauteur de 1Tle aux
Grues. Un grosvaisseau ne pourroit passer n cet endréit à certains te as de la'marée.J sais quil y a
entre c banc et-lIsleaux Grues'un anàl plus profond, mais il"est trop é tïoiûpo l eu

La Roche d'Aiiigno au sud'du' ilier' dpierre est bien géeieuse pour é aeu en pen-
dant une nuit sombre. s q

Les avantages du canalida nord sotcex qui siii Lentrée ente P le aux Càudre,etl
n'en est pas aussi dagé-eusejus traverge,,tlá 'P irie duôt ty ialet Pla treCoem
dres et à Plextrémité de cetteîle il 'un excellent pillage où'les vaisseaux ;peu-entjeterancIn de ous
les -vents. Il-y a aussi à l'extrémité ocidentale del unïabri sr cèiitre'es -,.vens du nord-est.' e canal
depuis Isle aux Coudres juv'à 'ancienne travre à la hauteur du Cap Tourmente'est parfaitement

.droit, .ce quine demande aucun' changement de course; àts toutecette, distance est libre de ssses dé-:
tachées. Cette ancienne-traverse passe entre des bancs de sable, etseròit parfaiteinent sûre 'si. l'onnmet-
toit une bouée, onme on la fait poui la traverse duaial du sud. Danms cette ancienne traverse' la, m-arée -'
n'est- pas bien forte, le fond'est bon, ét conséquemment les vaisseaux yT purroient jeterÎ l'ncre sile calme

C survenoit;
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sands which dry at low water, and would he perfectly safe if it were buoyed as the Traverse of the
South Channel now is; The Tide in this old Traverse is not very strong, the ground is good, and con-
sequently a vessel might ancher, if becained in the Channel itself, which is impossible in the Traverse of
the South Channel, both on Accournt of the nature of the bottom and the strength of the Tide. This
Traverse would be unquestionably less dangerous in every respect, thaài the Traverse ofthe South Chau-
nel, if it were buoyed in the same manner. The principal disadvantäge in the 19orth Channel is the great
depth of Water in the Ch-."nel immediately between L'Ile aux Coudres, and the main land, and the great
rapidity of the Tides in the same part. The former circumstauce would render it extremely difficult for a
vessel to be held by her anchors if suddenly becalmed, and if'she were becahned in a certain position.just
about Saint Paul's Bay, with the Ebb Tide running, she would run great risk of being set ashore, but' an
experienced Pilot would be aware of this circuimstance, and would never attempt to rua through between
L'le aux Condres, and the main land with the E bb Tide running, when there appeared any chance of its
falling calm; I may here just as well remnark that tiere is the same danger of being becalmed near the Tra-
verse of the South Channel, as in the part just before mentioned; so that the Channels are not far from
equal in this respect. Having thus stated the advantages and disadvantages of each Channel, J shallgive it
as my opinion that these two Channels are equally good ; the onie will be preferred by a navigator equally
acquamnted with both under some circumstances, anud the other under contrary circumstances of windi,
weather, season of the yeàr &c.; consequently there must be a great advantage in having two Channels
instead of one, and therefore there cannot be a doubt that it would tend to improve the navigation of the
River, if the Pilots were by Law bound to make themselves equally acquainted with both Channels, and
indeed with every part of the River, asis the case in other Countries.

Q. Have you not in the course of your researches discovered an eligible Channel between the Isle
aux Coudres, and la Batture-aux-Louap-Marins, (Seal Shoal) of which former Hydrographers had made no
mention, and would it be essential that all Pilots should be acquainted with the said Channel ?

A. In the course of our researches last Summer, we discovered a third Channel which has never
been before noticed. It is not so good as either of the others, but ought to be well knoivn. The wes-
tern entrances of this Channel are between the Islands to the Westward of C'rane Island; the principal ei-
trance being between Isle aux Raux and Grosse Isle, the .whole of Whicli have been represented as in.

,passible from Shoal Water in the most recently pullislid Chart of the River; passing to the northward
of Crane and Goose Islands &c. this Chanuel*is divided iito two Branches by Batture aux Loup-Marins,
the one branch passing to the Southward of those Shoals and between them and the Pillars, joins the
South Channel passing like it, through and ont between the Buoys of'the Traverse-This Channel be-
tween the Pillars and la Batture aux Loup-llarins is narrow and dangerous, but the other Branch whichî
passes to the Northward of the Batture aux Loups Marins, and between them and L'Ile aux Coudres is a
wide Channel, and has the advantage of avoiding the Traverse entirely; but on the other hand, I do not
think that it has more than three fathoms of water at low Water during Spring Tides, in one part and
for a short distance between the Seal Reefs (la Balture aux Loups Marins) and L'le aux Coudres, the
bottom in this Channel is good for ancliorgin and the Tides not so strong as in the other Channels, but it
possesses no good Roadsted, and there are many Shoals. As the North and South Channels are superior to
this middle Channel, I do not recommend it for general use, but as vessels have in North-easterly gales,
and thick weather been frequently driven up between the Seal Reels and the Pillars, and, also between
the Seal Reefs and Coudres, and in all probability will frequently be so again, I am decidedly of opinion
that the Pilots should become acquainted with this Channel, also in order that they may be able to extricate
a vessel so situated.

Q. Do you know whether the North Channel would not be for'nany reasons less dangerous than tbat
on the South side, on account of the height of the shore, and the excellent anchoring places there found,
and will you favor the Committeé with your opinion of the comparative advantages and merits of the two
Channels ?

A. I think the dangers of the North and South Channels about equal. The anchorage at L'Ile aux
Coudres, is a great advantage -to the North Channel-The short distance to which -the Shoal Water ex-
tends off the North coast, is also an advantage, and so may be also the height of that coast ui some res-
pects, but on the other hand its mountainous character causes heàiy sualls, in North-west winds, which
however occur very seldoi during the months of Septèmber and October, i which we were there and in
which also that wind is inost frequeiit; The wind in nine days ouit of ten is neither directly up or down,
the River.

Thm remainder of this Question has been noticed in the answer to question 4.
, Q. Are you not of opinion tiet the Harbour of îRe aux Coudres (where nature has already formed a
beautiful Basin) might with advàfae serve as a depôt, for all the maïerials'necessary for caulkinge 'and
repairing vessels particularly in the Autumn wvhen the dangers aid dificulties to be apprehended by vés,
sels starting from Qudea, cold'not be*dreaded by thosésailing fron tihe le aux Coudres?.

A. In the Channel between L'Re aux Coudres,' and the iNorth, coast .the water is too deep and the
tide too rapid for vessels convèniently to anchor, but there is a snall bay at Lapraie on the No'th sidè
of L'e aix Coudres, whereiessels may safely anchor'in all winds, ont of the strength of the tide, and in
a moderate dëpth of water. They must anchor na the shore, but the groûnd is excellent, and there ',is
seldoiù or never any Sea, Whi'c 4n affect a ise; I am of opinion that if a Pier were constructed
here, that this place would form an 'excèllentiiuatioù as a depôt for caulkingrepairing and loading ves-
sels, particularly late iù the Atitumn, andthat vessels might sai with greater safety, and later in the seawn
from this place than from Quebec, ns they would by so doing have fifty miles less of the most dangerotis
part of the River, to pass through than those froni the later place ; For instance all those vessels which

were
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survenoit; et c'est ce qu'il est impossible de faire dans la nouvelle traverse, ou celle dh canalda sud, e
,cause de la nature du fond et de la rapidité du courant. il est hors de doute que cette tràverse nh' fat sous
:tous les rapports, moins dangéreuse q'ue celle du canal du sud, si l'on y mettoit des bouées de là mêue
.manière. Le principal désavantage du canal du nord est la grande' profondeur de l'eau qu'il y a entre l'Isle
aux Coudres et la terre ferme, et la rapidité considérable du courant dans le même endroit. La p'remière
'circonstance le rendroit extrêmement difficile pour un vaisseau de tenir à l'ancre, s'il survenoit un calùe su-
bit, et si ce calme le surprenoit dans une certaine position, un peu au-dissus de la Baie St. Paul, avec le
Teflux de la mer, il courroit risque 'd'être poussé à terre; mais un pilote expérimenté cdnnoissant 'élé, ne
&embarqueroit jamais entre l'Isle aux toudres et la terre ferme, lorsqu'il y auroit apparence de calmñë ét
.que la mer seroit dans son reflux. Je dois ici remarquer qu'il y a le même danger à craindre près de la tra-
verse du sud, de sorte que sous ce rapport les deux canaux te trouvent à peu près sur le même pied. Ayat
ainsi donné les avantages et désavantages de chacun des deux canaux, je présenterai comme mon opinion
que tous les deux sont également bons. Certaines circonstances 1e vents, de tems, de saison, &c. feront
préférer Pun, tandis que sous des circonstances opposées, le navigateur, qui connoîtra bien les deux canauix,
préférera l'autre. Ainsi ce doit être un grand avantage que d'avoir deux canaux au lieu d'un seul, et con-
séquemment il ne petit y avoir de doute que cela tendroit à améliorer la navigation du St. Laurent, que
d'obliger les pilotes de s'instruire également des deux canaux, et même de toutes les parties du fleuve,
comme c'est le cas dans des autres ays.

Q. Dans le cours de vos recherches, n'avez-vous pas découvert un bon canal entre 1'Isle aux Coudrès
et la Batture aux Loup Marins, duquel canal les hydrographesprécédens n'ont fait aucune mention, et
ne seroit-il pas essentiel que tous les pilotes connussent le dit canal ?

R. L'été dernier, dans le cours de nos recherches, nous avons découvert un troisième canal, qu'on
n'a jamais apperçu auparavant. .Il n'est pas aussi bon que les deux autres, mais on devroit le bien con-
noître. Les entrées de ce Canal, à l'ouest, sont entre lés Isles à Pouest de ' sles aux Grues. La princi-
pale entrée se trouve entre l' sle aux Beaux, et la Grosse Isle ; et toutes ont été représentées comme
.innavigables dans les -Cartes du fleuve, récemment publiés. En passant au nord de ' sle aux Grues et
de l'Isle aux Oies, &c. ce canal est divisé en deux branches, passe au sud de ces battures et entre elles et
les piliers et tombe dans le canal du sud, et comme lui pusse entre les bouées de la travérse. Ce canal entre
les piliers, et la Liattare aux-LouÉs Marins, est étroit et dangéreux, mais l'autre branche jui passe au
nord de la Blatture aux Loups Marins, et entre elle et l'Isle aux Coudres, -est un large canal, et donne l'avan-
tage d'évite- entièrement la traverse ; mais d'un autre côté, je ne crois pas qu'il ait plus de trois brasse de
profondeur dans les eaux basses du printems, cela dans 'une petit irtervalle éntre la Bat/ùre aui Loups
Marins et l'Isle aux Coudres. Il y a dans öe canal i bbnr fond pour, le niouillaqe, et le courant n'y est.
pas aussi fortque dans les autres canaux, mais ilhn'y a pnas de bonne rade, et il s y tiouve beaucoup de
basses. Comme le canal du nord et celui du sud sont supeiieurs a un canal mitoyen, je ne recommande pas
-qu'on en fasse un usage général, mais les vaisseaux pendant les teins de brouillard et'par les ventd î n i-rdest
ayant soùvent été poussés entre la BadUre aux Loups Marins et les piliers, et mêime enitre la Battúre aux
Marins ei l'sle aux Coudres, et cela pouvant encore arriver fréquemmént, je suis décidément d'as que
les Pilotes devroient connoître aussi ce canal, nfir qu'ils puisseùt être en état de retirerles vissauxq
-se trouveroient ainsi vsitués. q

Q. Savez4vous si le canal du nord ne seroit pas, pour plusieurs raisons, moins dangéteúx que celui
-du sud1, vû la hauteur du rivage et les bins mouillages qu'on y rencontre, et voudriez-vons faire part an
Comité de votre opinion sur les mérites et avantages comparatifs des deux canaux?

R. Je crois qu'on rencontre les mêmes dangers dans le canal du nord 'et dans celui du sud. Le
jnouillage de l'Isle aux Coudres, est un grand avantage pour lé canal du nord. Un, autreaantage c'est
le peu de distance que s'étendent les battures de la Côte du nord; mnais 'sous un aute rapport, la nature
montagneuse de' cette partie du pays cause de fortes bUrrasques pendant lesvents du nord-ón'ett; qui ce-
pendant sont peu fréquens dans les mois de Septembre et id'Octobre, pedant 'lesquels nous étions en ces
-endroits, et c'est aussi le teins où ces vents sont le plus fréquens, neufjours sur dix les vents sîlllent di-
rectement en intntä.nti udescéndant le fleuve. Le reste'de cette question a été répo dans la réponse
à la quatrième Quèstion.

Q. N'étés vous pas d'opinion que le hvre de l'Ile aüx Counrs,oa nature a déjà' fioré un superbe
bassin, pourroit servir avec avantage, d'un lieu de "dépt pour tous les'matériaux nééessaires puür cal-
fater. et réparer'les vaisseaux, lpar-ticulièremet pendant l'autorne, dans un teins où les vaisséau'qui parti-
roint de l'Isle dux Cuudres'n'auroient pas à craindre les dangers ni les difficultés de ceux qui partent dé
Québec.

R. Dans le canal entre l'isle aux Coudres etia Côte du nor d,~1'pu est trop prof6nde t le Courant
trop fort pour que les vaisseaux y mouillent 'commodément, mais à La-pairie aùcôtée ptentfrinal de
l'Isle aux Coudres, il y a une Petite Baie, où les vaisseaux peuvent se mettre à l'abri de tous les vents,
hors du courant et à une profondeur d'eau modérée. Ils doivent mouiller près du rivage, mais le terrein

;'est bon, et il n'y a jamais ou rarement aucune nier pour nuire aux vaisseaux. Je suis d'avis que si on faisoit
une mole en cet endroit, ce seroit une situation excellente pour un dépôt, où l'on pourroit calfater, répa.-
rer et même charger les vaisseaux, surtout tard dans l'automne, et que les vaisseaux en pourroient partir
,plus sûrement et plus tard que de Québec, vu qu'ils auroient à faire cinquante miles de moins de la partie
la plus dangéreuse du fleuve. Par exemple, tous les vaisseaux qui l'automne dernier ont été pris dans la
glace entre Québec et la Traverse, seroient très probablement arrivées à la mer s'ils eussent fait voile de
l'Isle aux Cou.dres..

Q. Si la rade le l'Isle aux Coudres étoit mieux connue, ne seroit-ce pas le mouillage le plus à l'abri
des
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were detained in the Ice between Quebec aud the Traverse last Autumn, would in all probability have
safely got to s.ea, had they sailed ftom le aux Coudres.

Q. If the Harbour of Ie aux Coudres, were better known, would it not be the anchoring place best
sheltered (Roadstead) from the most violent and dangerous winds to which vessels are exposed, to be
found between Quebec and Hare Island ?

A. Laprairie Bay, on the North side of Coudres, is the, best sheltered of any Roadsted betweei
Quebec and Hare Island, but the -space in which large vessels can anchor is snall-I think that not more
than ten large vessels could-ride at anchor there at the same timte, but until oui Charts are constructed 1
cannot speak positively.as to thé exact number.

Q. Do you think that vessels might sail with safety later in the season by taking the North Channel
than by the South, and wil yön favor the Committee with the reasons on which your opinion is
founded ?

A. I am of opinion that vessels might in general sail later in this season by taking the North Channel
instead of the South, because the testimony of many of the Inhabitants whom I have questioned, went to
assure me that the North Channel remains for weeks in the Autum clear of Ice after the South Channel has
been completely filed byit; That this report of the Inhabitants is correct, I have no doubt, as the Shoals
on which Ice is first formed are less extensive in the North than in the South Chanuel, and at the season
of Ice Northerly winds prevail much more than those from the opposite direction so that the Ice is driven
to the Southward.

Q. By what means do you think that Pilots might become acquainted with these several new Chan-
nels in the shortest time, and what time would it take them to become so acquainted ? Do you know
any thing else which may tend to throw light on this important subject, and could you not in a very short
time prepare a Chart of this part of the River for the instruction of navigators and Pilots ? What might be
the probable cost ofsuch a Chart ? Do you think Captain Lambly's Chart correct? Do you know
whether the North Channel has ever been used and wheu ? Do you know for what reason it has been
abandoned ?

A. I think the best means to render the Pilots acquainted with the North and middle.Channels,
would be, to cause a certain number of them at a time, to sound completely the Channels in question in a
small schooner and select the necessary leading marks &c.; as sooni as this certain number have become
completely acquainted they should be succeeded by others until the whole shall have become sufficiently
qualified-Something of this sort is done on the coast of England, whiere the Pilots are from time to time
obliged to sound, but how this matter is regulated I am not acquainted-I think two.months well em-
ployed and in the finest season of the year, would answer for each party of Pilots so employed, but the
River will iever' be safely navigated until accurate Charts are made of it To ensure that the future
Pilots should be duly qualified, I think that no Prentice Pilot should obtain a Branch who upon exami-
nation shall not be found qualified to take a ship through every practicable Channel in the River-It
would take a whole sumnner's labour for three proper qualified persons to survey and sound the River
from Quebec to the East end of the le aux Coudres, on the one side, and the Traverse inclusive on the
other, and it would require the whole following winter to-construct the necessary Charts of it when done,
that is supposing it to be doné accurately, completely and on a sufficiently large scale-My Chart. of the
wliole of the Channels lu the part mentioned will not be .conpleted before next sumner ; as they become
finished they will be transmitted to the Admiralty, iviere they will be engraved, and in all probability
published-I have no doubt that a representation froin this Country, stating hov much these Charts are
wanted would hasten their publication, and render thein In conxsequenîce available for general use at an
earlier period than otherwise-I do not know v what would b the cost of such a Chart -wien published,
but it canot be great-I have nothing io do with the publication or sale of the Charts which I construct
-As an officer emrployed in a peculiar aid scientific brancli of my profession, l have no. other interest in
the result, excepting that which may arise fron the faithful discharge of muy duty, ii a manner w'hich' maybe deemed creditable to the service to iyhieh I belong, and useful to the public-It is with the view of mate..
rially benefiting the conmerze of Great Britain and the Canadas, by tlie improvemeut of the navigation of
the St. Lawrence, that ti expjeice of these surveys lias been incurred by the Adiniraty-Mr. Lambly's
Charts are incorrect in every respect, excepting the soundings of the South Chanînel and :leading marks
to avoid the dangers therein-His lirections are good as far as they go, and I aii, f opinion that he del
serves great credit for having done so much as lie lias, when I consider that he has never possessed the
necessary Instruments-The North Channel wvas always used by the, French, and Admiral Saunders'
Fleet in which were ine of Battle Sliips passed up by the North Channel, and tlrougli the old Traverse
at the foot of the Island of Orleans,-I do not know for ivhatreason this Channel his.been abandonedI
have not yet examined the River below the Isle aux Coudres.

Thuwrsdalj
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des vents violens et dangéreux aux quels les vaisseaux sont exposés, qu'on puisse rencontrer entre QuéJ
bec et l'1'Isle aux Lièvres.

R. La-baie de la Prairie au nord de l'Isle aux Coudres, est la meilleure rade qui soit entre Québec
et l'Isle aux lie'vres, mais l'espace où les gros vaisseaux peuvent mouiller est petit;je ne crois pas qu'il
put contenir pius de.dix gros vaisseaux à l'ancre en même tms, mais jusqu'à ce que nos cartes soient faites,
je ne puis dire là dessus rien de possible.

Q. Croyez-vous qu'en prenant le nord au lieu de celui du sud, les vaisseaux pourroient partir plus
tard avec sûreté, et voudriez-vous faire part au Comité des raisons sur lesquelles vous fondez -otre opinion?

R. Je suis d'opinioi que les vaisseaux pourroient partir plus tardl'autoneren passant par(le.canal
du nord plutôt que par celui du sud, parce:que le témoigag'e de plusieùrs habitajis que j'ai consultés, r'a
porté à croire que ans l'automne le canal du nord est hbre de glace plusieurs semaines encore après que le
canal du sud en a été tout rempli. Je n'ai aucun doute que ce rapport des habitans soit correct, :vû que
les basses sur lesquelles la glace .se forme d'abord sont moins étendues daus le canal du nord que dans ce-
lui du sud, et que dans la· saison de la glace, les vents du nord règnent plùtôt'que ceux d'une autre dire-
tion, ce qu fait que la glace est poussee au sud.

Q, Qiel moyçn. le plus.court auroient, selon vous, les Pilotes pour connoître ces différens nouveaux
caaux, et combien de tenis leur fauidroit-il pour 'acquéri cette connoissance.? Connoissez-vous d'autres
moyensquipoirroientjeter de la lumière sur cet important sujet, et ne pourriez-vous pas en très peu de
tems dresser une Carte de. cette partie du fleuve, pour l'instruction des Navigateurs, et des Pilotes?
Quelle pourroit-étre la dépense:probable.d'une pareille Carte-Croyez-vous que la Carte du: Capitaine
Lambly soit correct ? Savez-vous .si jamais l'on a fait usage du canal du nord et quand? Savez-vous
pour.quelles raisons on l'a abandonné

R. Je crois que.les meilleurs moyens pour faire connoître aux Pilotes les canaux du milieu et celui
dnord seroient de faire sonder complétement, par un' certain noimbre d'entr'eux, les canaux 'en ques-
tion, dans une petite goëlette, et de leur faire choisir un certain nombre d'aniarquies, &c. sLorsque ceux-
ci seront sufisamment instruits, on les fera succéder par un cerinrnombre d'autres, jusqu'à ce que tous

teoient qualifiés.' On fait quelque chose de cette sorte sur les Côtes d'Anglet erre,' où l'on oblige de temsà
autres les Pilotes à sonder, mais comment la chose est iéglée et conduite, c'est je ne saispas. Je crois
que deux mois de la plus belle saison'ainsi employés suffiroient pour chaue le Pilotes, mais on n'aura
jamnis une' navigation sûre dans le fleuve, avant qu'il en soit fait descates -exactes. Pour s'assurer que ilës
Pilotes à l'avenir seront dûment qualifiés, je crois qu'on ne devroit accorder de licence; à aucun apprentif
qui lors de son examen nesera'pas trouve capablé de'conduire un vaisseaux par tons les canaux de la ri.
vière. I'faudroitle travail de-tout un été de la part de trois personnes bien capables pour explorer. 'et
ionder le fleuve~depuis Québecjusqu'à l'extrémité orientale de l'Isliux Ctdres dun.côté,etjuiqu'à la
trveise iiclusivement de -l'autre, etiil leur faudroit em poye òti l'hi veîd'ensuite -pour construire les
cartes nécessaires, lorsque le travail Iroit été coiplété. - e suppose qu oïn auroit, travaillé avec exacti-
tiide, avec pefection,êt sur une échelle assez étendue.Mes Cartesidto'lesianaux, dans les endroits
nientioinés ci-haut, ne seront pas achevées avant l'été prochain. Lorsqu'elles seront finies, elles seront
transmises à l'Amirauté, où eles seront gravées, et en toute probabilite publiés.I 'Je neidoute nullement
que des représentations de la part de ce pays, faisant voir le' gandbusdiióu'òy est'd ces cartes n'enhâ.'
tassent la publication, et par conséquent ne les missent entre lesmains du Publiepour son avantage- plu-
tôt qu'iln'arriveroit autrement. -Je ne sais combien pourroit couter une pareille carte, mais.cette dépense
ne pourroit; monter bien haut. Je n'i riene- dfaire avec la, public'tion ni la vente des .cartes que je
construit. Comme oficier employé dans une branche particulière et scientifique de ma profession, je n'ai
au résultât'd'autré intérêt que celui qui peut n'aitre de l'exécution fidèle de mon devoir, d'une manière qui
puisse être honorable au service auquel j'appartiens et utile au public. C'est dans la vue d'avancer le
Commerce de la Grande Bretagne et des Canadas, par l'amélioration de la navigation du Saint Laurent,
que l'Amirauté a encouru les dépenses de ces explorations. Les Cartes de Mr. Lambly sont incorrectes
sous tous les rapports, excepté en ce qui regarde la reconnoissance du canal du sud, et les Amarques pour
en éviter les dangers. Les directions sont bonnes en autant qu'elles s'étendent, etje suis d'opinion qu'il
a beaucoup de mérite d'avoir fait autant qu'il fait, quand je considére qu'il n'a jamais eu les intrumens
nécessaires. Les François passoient toujours par le canal du nord et la flotte de l'Amiral Saunders, dans
laquelle il y avoit des vaisseaux de ligne, passa par le canal du nord, et par l'ancienne traverse, au pied.
de l'Isle d' Orléans. Je ne sais pour qu'elles raisons ce canal. a été abandonné. Je n'ai pas encore ex-
ploré le fleuve au dessous -de l'Isle aux Coudres.

eudi,
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Thursday 18th December 18 8.

PREs 1 -essrs. .etourneau, Forin, Laterrire, .Borgia, Neilson and Christie.

Mr. Laterrère called.to the Chair.

In. submitting the information whic1 they have collected, and particularly the testimony of Captain
Bayfield-of the ioyal Navy, the Coimmittee are ofopinion that in, ožder o navigata with iore safety i'n
that part of the RiverSaint Law·ence, .which lies between the Hiarbdur of: Qùebec: and Hare Island, it
woudbeabsolutely necessáry titth Pilots should'know e.very Chànnel or Pass into which vesels

niay happeni to run, as wCll on the North side, and between the. Islts.as the:Channel on thé Soth id'
of the River, respècting which alope pilots are examined ;. that from the lowver end of the Island of Or-
leans on the Notside, asfar as Mal-Bie, there is a good Channel and several good anchorage grounds,
and a very secure -arbour is all weather.at Jsles auxC. oudres ; that there is anothejrChannel betw een
lsle.aux Coudresan'd laBattuireaüX Loupsarns,where vessels are frequently drivenii the nightby .trong
winds or drawn by the turrents ; that it is oviig to this want of-knowldge which hâa neveî 1 een re-
vuired of Pilots,-that Shiprecks are most coéinmonly attributed andwhich havehappenedinl theaart ófthe
River, whe'e the hopes of the Mrehriauts have freguntly been frustrated-Your Committe are of opi-
niion that in order to improve the uavigation aid ejoy; thé beitefit ofthese Channels, it iould be exedient
toauthorise thé Corporation of the Triîiity o Licence upon good and sàtisfactoy pröof of ýcaanity, ex-
perienced Navigators from the North Shore byallowing them the same rates as are allò ed by Law to
Pilots, that in order to induce the pilots wýhicË are alr edy licenced, to becofme as speedily as posible àc-
quainted with thesé severil passes it w oid be proper to grant- them during five year' to comnicé froni
,the first of May one thousand eight hundred ani twventy nine, an additional.allowance of fie shillings for
every foot of ater which such vesss migiht di'aw,oyer and above nwhat the Lawaciually allo s for Pilotage
by the Soutlh Chainiel; this allow ance to be takeC fromitheJReiue of the Province Thatno Pilot Prer-
tice be licenced one year after tie first May One thousamd eight hundred and twenty nine; ithout having
undergone ,an exainnation, and having givea satistactory:proof.of lis capacity to pilot yessl in these
different Channels.

. That it is the opinion of yöur Comiittee that, n order to facilitate tli Pasage ofthe Trgven be-
tween Cup Tounfentrand Isles aulxRaux, that two Baoys be placed there-YÔnÉ Coniùiittee are .alo
of opinion tht an inst&ction be giren to the Clerk:of tis Uouse, thàt as soon as the Chart wiich is roW
preparing forthe Admîiràlty shall have been published,.from the scientitle survey whiéh his bèén madn
by Captain Bayfirld of that partof the River last .Sumnuer, that on hundred Copies theof he ordered
out. to be, distributed to the Pilots fo serve as iustructîous to mariners and to the officers of the Trinity at
Quebec.

ORDERED; That the Chairman do leavè the Chair and report:

The wohle nevertheless humbly subnitted,
(Signed) MARC P DE SALES LATERRIERE

Chairman.
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Jeudi, 18 Décembre 1828.

PRESENS :~-MM. Létourneau, Latèrièrc, .NeiL9on, Fortin, Borgia et Christie.

Mr. Laterrière au Fauteuil.

Votre Comité on soumettant les informations qu'il a recueillies; et particulièrement le témoigvnage diu
Capitaine Bayfeld, 'de la Marine Royale, est d'opinion que pour parvenir à une navigation plus heurense
Mur le fleuve Saint Laurent, depuis le Hâvre de Québecjusqu' l'Isle aux Lièvres, qu'il seroit strictement
iécessaire que les Pilotes connussent tous les-canaux ou passages par où des bâtimens peuvent s'engager
tant au nord qu'entre les Islets, tout aussi bien que le canal au sud du dit fleuve sur lequel seul ils sont
exanéns.

Que- depuis le bas de l'Isle d' Orléansjusqu'à la Malbaie, par le nord il y a un bon canal et de bons
mouillage et un Hâvre certain contre tous les mauvais- tems à l Isle aux Coudres Qu'il y a un autre

A'anal entre Isle aux Coudres et la Eatture aux Loups Marins, où souvent des Bâtimens sont poussées la
nuit par de gns vents ou attirés par les courans. Que c'est à ce manque.de connoissances, qui n'ont ja-
mais été requises des Pilotes, que peuvent être attribués le plus communément -les naufrages qui ont lieu

-dans cette étendue du fleuve où périt l'espérance du màarchand et de ses correspendans.
Votre Comité est d'opinion que. pour améliorer la navigation et jouir imnmédiatement: des avantages

de ces canaux qu'il seroit convenable d'autoriser la Maison de la Trinité de licenciersur de bonnes et
suffisanies preuves de.apacité des navigateurs expérimentés de la Côte du nord, en leur accordant le
même salaire que prescrit la'loi pour les Pilotes. Que pour induire les Pilotes déjà licenciés à se rendre
le plus promptefient capables de naviguer par ces différens passage, qu'il seroit à propos de leur accorder
pendant cinqàns, à dater>du premier mai mil huit cent vingt-neuf, une gratification de cinq shelgs par
pied d'eau que tirergitichacue Bâtiment ea sus de ce que la toi leur accorde à présent pour rnonter et des-
'cendre par le chenal du sud ; cette -gratification à être prise sur les revenus de la Province.

Qu'auicuii Apprentif Pilote ne soit licencié un an après le premier mai mil huit cent ving neuf, sans
qu'il ait subi son examen et prouvé sacapacité pour piloter des vaisseaux par ces différens canaux.

Que c'est lopinion:de ce Comité que pour faciliter le passage de la traverse entre le Cap Tourmenta
et l'Isle aux Beaux, qu'il y soit placé deux bouées..

Votre comité est'd'opmion qu'une instruivtion soit donné au Greffier de cette. Chambre, qu'aussitôt
que sera publié la Carte maritime que doit faire dresser l'Amirauté en Angleterre, d'après lexploration
scientifique qu'a fait le Capitaine Payfield, de cette jartie de la Rivière, l'été dernier, d'en f'aire venir cent

,Copies pour être distribuées aux Pilotes et servir d'instruction aux marins et aux officiers de la Maison de
la Trinité à Québec.

ORDoNNE', Que le Présidant laisse le Fauteuil et fasse rapport;

Le tout néanmoins humblement soumis.
(Signé) 1. DE SALES LATERRIERE,

Président.


